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O V Y S parla giace de  Dieu,  Roy 
de  France  8c  de  Nauarre.ATousceux 
qui  ces  prefentes  Lettres  verront  , 
Salut. Ayant  pieu  à Dieu  par  fa  proui- 
nte  bénir  noftre  régné  de  tant  de  grâ- 
ces 8c  profperitez  > & conduire  le  cours  de  nos  ans 
à Paage  de  Majorité  , que  nous  auons  mainte- 
nant atteint  : comme  nous  auons  toute occafion 
de  le  loiier  & remercier  de  i’heiueufe  adminiftra- 
tion  de  noftre  Royaume  pendâc noftre  Minorité^ 
fous  la  Regence  &C  fage  condufde  de  la  Royne 
noftre  très  honorée  Dame  & Mere;  Nous  vou- 
lons aufti  rechercher  tous  moyens  poftibles  de 
couenables  au  deuoir  d vn  Prince  Xtes  Cbreftien, 
jaloux  de  la  gloire  de  Dieu , qui  defire  maintenir 
la  paix  8c  la  tranquiiité  publique  , pour  ,1e  bien 
tepos  8c  foulagemcut  îde  fesjfubjeds;  foit  en 
faifant  plus  exactement  obferuer  les  bonpes  8c 
fain&es  loix  faides  par  les  Roys nos  prededfteurs 
de  trcs-loüable  mémoire  *,  foit  par  les  nouuelles 
Ordonnances  que  nous  ingérons  deuoir  faire  fé- 
lon les  occafio ns,&  rnefmes  fur  les  aduis  qui  nous 
pourront  eftte  donnez  en  cefte  prochaine  Aftem- 
blée  des  Eftats  generaux  de  notyre  Royaume  , que 
nous  auons  fai  Ct  conuoquer.  Pour  à quoy  paruenir» 
êc  afin  que  tous  nos  &bjcds  puilfent  en  bonne 
paix,  vnion  8c  intelligence  viure  en  la  ctainte  de 
Dieu,  obéiftance  de  fes  commandemens,  &obfer 
nation  ne  nos  Ordonnances  fans  que  par  aucune 
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action  ,Te  repos  & la  tranquilitépubîicque , que 
nous'defirons  conferuer  cnue  eux,  Toit  interrom- 
pue & violée. 

Nous  auons  par  aduis  & confeil  de  noftre  très- 
honorée  Dame  & Mere  , des  Princes  de  noftre 
fang,  autres  Princes  & Seigneurs  > principaux 
Officiers  de  noftre  Couronne  plus  notables 
perfonnages  de  noftre  Confeil , dit , déclaré  Sc 
ordonné , difons , déclarons , ordonnons , voulons 
& nous  plaift , conformément  à ce  que  nous  auons 
défia  c y deuant  ordonné  , que  i’Ediét  du  feu  Roy, 
noftre  tres-honoré  Seigneur  & Pere  , donné  à 
Nantes  au  mois  d’Auril  , mil  cinq  cens  quatre 
vingesdixhuid,  enfaueurde  ceux  de  la  Religion 
prétendue  reformée,  en  tous  fes  poinéts  & arti- 
cles; enfembleles  autres  articles  à eux  accordez, 
&C  les  reglements  faiébs , Arrefts  donnez  fur  Tin- 
terpretation  ou  execution  dudit  EcHb  , & en  con- 
fequence  d'iceluy,  foient  entretenus  & inuiolable- 
ment  gardez  & obferuez,  ainfi  qu’il  a efte  ordonné 
& exécuté  par  noftredit  feu  Seigneur  & Pere  , ôc 
les  contreuenans  punis  auec  feuerité  , comme 
perturbateurs  du  repos  public. 

ET  pour  afteurer  d’auantage  la  Paix  êc  la  tran- 
quillité publique  fous  noftre  authorité  & obeif- 
fance , défendons  à tous  nofdits  fubie&stoutesin- 
tclligences  particulières,  ligues  ou  affiociations, 
tant  dedans  que  dehors  noftre  Royaume:ny  d*en* 
uoyer  fans  noftre  permiflïon  vers  les  Princes 
eftrangers,  foient  amis  ou  ennemis,  pour  quelque 
occafion  que  ce  puifle  eftre  : Enioignos  à tous  nos 
Officiers  dey  veiller  foigneufement  & tenir  la 


main  » â peine  d'en  eftre  refponfables , & de  faite 
punir  leur  négligence  parla  mefme  rigueur  que 
la  defobeilîance  de  ceux  qui  y contreuien- 
dront. 

Défendons  en  outre  àtous  nofdits  fubje&s,  de 
quelque  eftat , qualité  & condition  qu’i* s foient, 
qui  ont  Eftats  , gages  , folde  ou  penfion  de  nous , 
de  prendre  , accepter , ne  receuoir  aucuns  Mats , 
gages,  folde  ou  penfion  de  quelque  Prince  ou 
Seigneur  que  ce  fait  î &de  neluiure , aflifter  ny 
accompagner  autres  que  nous  , fur  peine  d'eftre 
priuez  defdits  gages,  Eftats, ou  penfion. 

Et  d'autant  que  fihexecution  de  1 Ediét  fai<5t  par 
le  feu  Roy  noftre  Seigneur  & Pere  , pour  les 
Duels>Côbats  & rencontres,^  depuis  par  Nous, 
la  defobeitfance  qui  eft  rendue  par  plufieurs  de  nos 
fubie&s , au  mefpris  de  noftre  authorité , eft  caufe 
de  grands  (4  Tordes  & confufions  , qui  offenfent 
Dieu  grandement , lequel  le  pourroit  irriter,  & 
defployer  lesfleauxde  fon  ire  fur  pous&fur  no- 
ftre  Eftat , s’d  n’y  eftoit  par  nous  pourueu.  nous 
voulôs  & ordonnas  que  tous  lefdits  Edits  Bc  ordo? 
nances,  & Déclarations  fai&es  pkr  ledit  feu  Roy 
& par  Nous,  pour  raifon  defdits  Duels , Combats 
& rencontres,  foient  à fadue/iir  inuiolablement 
entretenus , gardez  & obferuez  félon  leur  forme 
êc  teneur  : fans  que  ceux  qui  y contreuiendront 
cy  apres  puifient  trouuer  ny  efperer  en  nous  au- 
cune grâce, fous  quelque  excufe , prétexté  , oc- 
cafion»  o«  confideracion  que  ce  foit  : Eniojgnons 
a tous  nos  Oftîciersde  procéder  cotre  les  cou  eue- 
nlsfel©  langueur  d’icçux3sas  exception  deperfo- 
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nés' quelconques:  &ànos  Procureurs  Çenerawï 
8c  leurs  Subftituts  d’en  faire  toutes  pourfuites  ic- 
quifes  & necellà  ires. 

Conhderant  auffi  que  la  Maiefté  diuine  cft  gran- 
dement offenfee  par  les  iurements  Ôc  blafphemes 
exécrables  qui  fe  commettent  iourneîlement  pac 
plufîeurs  , Contre  les  Edids  3c  Ordonnances  fai-  , 
des  par  les  Roys  nos  predecelTeurs:  Nous  auons 
ordonné  3c  ordonnons,  que  lefdits  Edids  8c  Or- 
donnances feront  de  nouueau  publiées , à ce  que 
nul  n’en  pretende caufe  d’ignorance.Et  enioignons 
à tous  nos  luges  3c  Officiers  , chacun  en  leurs 
relloit , fur  peine  de  priuation  de  leurs  offices,  de 
procéder  contre4es  contreuenans  félon  la  rigueur 
contenue  en  iceux,fans  qu’ils  s’en  puiffent  dilpen- 
fer  pour  quelque  caufe  qui  puilfe  eftre fur  peine 
de  nous  en  prendre  à eux  en  leur  propre  & -priué 
nom.  Mandons  en  outre  à nofdits  Procureurs  Ge- 
neraus&àleurs  5ubftituts,de  faire  les  diligeces  qui 
feront  requifes  pour  l’execution  des  prefentes.  Si 
donnonsj&c.  Donné  à Paris,le  premier  iour  dO- 
dobre5Tan  1^14.  Et  de  noftre  régné  le  çinquiefme 
Signé  Lovys, 

Par  le  Roy  en  fqn  Confeil  De  Lomenie. 

ARREST  DE  VERIFICATION 
D es  Lett  res  de  Déclaration  de  la  Maiorité du  Roy , 

LE  Roy  auec  toute  fa  Cour  eftant  rnonté  aù 
Palais,  feant  en  fon  iid  de  ïuftice  , toute  la 
Gourde  Parlement  alfemblee  en  robes  rouges , 
les  Harangues  fajdes , Monfeigneur  le  Chance. 
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lier  prononça  T Arreft  de  vérification  ^lequel  a efté 
depuis  tranfcripc  fur  le  reply  des  Lettres  en  ces 
termes» 

Leües , publiées^  regiflreesiouy&  ce  requérant  le  Vro% 
eureur  General  du  Roy.  A Paris  en  Parlement  Je  Ray 
y fiant  Je  % . ü&ére  1614*  Signée  v tiueî, 


